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moyens d'élever les larves des vers à soie sauvages. Je les
ai pendant deux ans élevées en plein air. J'avais environ
5 arpents de bois entourés d'une clôture de 8 pieds; un filet
fut étendu sur les arbres qui étaient de 6 à 8 ans de

croissance. Ce filet supporté sur des poteaux, était pour

protéger les larves contre les déprédations des oiseaux.

Les oufs furent mis sur les arbrisseaux dlans les petites
boites à incubation, si bien qu'après cela il semblait qu'il
n'y avait presque plus rien à faire. Cependant il n'en fut
pas ainsi; sur un si grand espace, il fut impossible de con-

server le filet en bon ordre; les oiseaux travaillaient pour

s'introduire dessous, les petits pouvant passer à travers

les mailles, et les plus gros par les trous de ce vieux
filet ; si bien que j'étais obligé de leur faire la chasse tout le

jour, car lorsque j'étais d'un côté ils passaient aussitôt de

l'autre, faisant bombance en paix jusqu'à ce que je re-

parusse. De telle sorte, qu'en outre des insectes men-

tionnés plus haut, les oiseaux firent périr un nombre con-

sidérable de mes chenilles.

Elevage sous abri.-Cette année, je construisis un abri

ouvert de tous côtés, protégé seulement par un toit pour ar-

rêter lesrayons du soleil; quelques planches du toit furent

placées de manière à pouvoir être relevées, pour avoir plus

de lumièlre lorsque le soleil ne paraissait pas, de même que

le matin le soir et durant la nuit. Cet abri était ceinturé tout

au tour d'un filet fin, si bien que les oiseaux ne pouvaient

passer à travers les mailles. De cette façon, une branche

de chêne pouvait se conserver fraiche pendant 4 à 5 jours;

une branche était placée à chaque 2e trou, de manière à

laisser un trou vacant entre chaque paire de branches.

Lorsque le feuillage d'une branche était presque tout dé-

voré, une nouvelle était posée dans le trou libre, et les ra-

meaux allant de la vieille branche à la nouvelle, les vers

pouvaient facilement s'y rendre sans descendre sur la table.

Lorsque les vers se fixent pour subir une mue, ils ne peu-

vent être dérangés ni changés de place sans mettre

quelque obstacle à leur mue. Il faut trois par jour, enlever

les excréments de dessus les tables. Dans les jours de

grande chaleur, il faut avec un arrosoir répandre de l'eau


